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Préface


En 2006 à Lyon, Dave Neary, alors membre de l’équipe des développeurs du logiciel de traitement d’images Gimp, organise le tout premier Libre Graphics Meeting (LGM). Son but initial était de rassembler l’équipe de Gimp pour faire le point, coordonner les efforts, élargir les discussions, faire avancer le projet. Il s’est très tôt rendu compte que la mise en page regroupe au fond toute une gamme de métiers — retouche et traitement des images, dessin vectoriel, gestion des couleurs, typographie, maquette, etc. — et fait appel à des outils non moins nombreux. Lui vient alors l’idée d’élargir cette réunion en invitant les développeurs et les utilisateurs des logiciels connexes : Inkscape, consacré au dessin vectoriel, et surtout Scribus, le logiciel libre de typographie et de mise en page.


Scribus est l’outil qui fait le pont entre tous les autres. C’est avec Scribus qu’on assemble les divers éléments qui constituent une mise en page. C’est avec Scribus qu’on fait aussi le pont avec l’imprimeur, à travers des PDF de niveau professionnel qui n’ont rien à envier à ceux qu’on peut produire avec les logiciels propriétaires.


De la rencontre entre tous ces logiciels de graphisme libres, est né le LGM. C’est au cours de ce rassemblement de trois jours que j’ai fait la connaissance de Cédric Gémy, auteur d’un livre tout juste publié mais déjà remarqué sur Gimp. Cédric savait déjà que la documentation est une pièce maîtresse de l’univers des logiciels. Or que manquait-il à ces outils en développement, sinon des vulgarisateurs talentueux à même d’expliquer jusque dans le menu détail leurs fonctions, des plus simples aux plus complexes ?


Il s’est attelé à la tâche, écrivant mais aussi prodiguant un enseignement de premier ordre en conférence et en ateliers, notamment lors des Rencontres mondiales du logiciel libre (RMLL). Nous nous sommes liés d’amitié au fil du temps et avons coordonné ensemble le volet « impression » des dernières RMLL de 2009 à Nantes. Communiquer est une passion et Cédric Gémy est habité par cette passion.


Après Gimp, Cédric s’est attaqué à Inkscape ; il nous présente aujourd’hui son dernier ouvrage, un petit trésor consacré à Scribus. Quoi de mieux qu’un livre comme celui-ci pour s’initier au merveilleux outil libre qu’est Scribus ? L’ouvrage est écrit dans une langue claire, les exemples sont nombreux et, ce qui ne gâche rien, le tout est agrémenté de petites pointes d’humour qui rendent le tout fort agréable ! En sept chapitres, le lecteur a l’essentiel sous la main. Nul doute que ce « poche » saura mettre sur les rails ceux qui voudront se lancer dans la belle aventure de la mise en page…


Louis Desjardins
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Avant-propos


La création graphique produite par les amateurs de logiciels libres n’a pas encore la réputation de celle des outils propriétaires comme Adobe Photoshop, Illustrator et InDesign, ou encore QuarkXPress. Cela est dû certainement au plus jeune âge des logiciels (deux à trois fois plus récents que les propriétaires), mais aussi au manque de visibilité des documents produits. Je suis souvent surpris de voir que Scribus est en fait beaucoup plus utilisé qu’on ne l’imagine. Au cours de mes formations et déplacements, combien de fois ai-je rencontré des personnes me disant avoir mis en page leur document avec Scribus, alors même que rien ne laissait présager cela dans l’aspect final du document. Je prend cela comme un fait encourageant et comme une preuve de la qualité du logiciel.


Scribus n’a même pas dix ans et il a bouleversé tout le champ de la production graphique libre. Là où Gimp permet une manipulation numérique des images et Inkscape une implémentation du format vectoriel SVG – préoccupations, somme toute, très informaticiennes –, Scribus propose de se confronter à la matérialité du métier d’imprimeur, avec tous les aléas que cela engage entre l’aperçu à l’écran et le résultat sur papier. Un défi considérable pour le monde du graphisme numérique, dans lequel les contraintes de l’impression sont souvent perçues de très loin – pour ne pas parler d’ignorance complète entre ces deux mondes.


Pour avancer, les concepteurs de Scribus ont fait des choix simples, et notamment :


• respecter les habitudes du métier ;


• avoir une exigence tournée avant tout vers la qualité du document final en PDF ;


• tenter de rester simple en permettant à des non-connaisseurs d’éviter des erreurs qui peuvent l’être.





Mise en page ou traitement d’image ?


Mais alors, dans quel cas utiliser Scribus ? Gimp ou Inkscape, voire la suite bureautique OpenOffice.org ou LibreOffice, ne pourraient-ils pas suffire ? Tout d’abord, et très simplement, Gimp et Inkscape ne peuvent vous aider à créer des documents de plusieurs pages. Pour une affiche ou un flyer, ils pourront éventuellement convenir, mais pas pour des brochures ou des catalogues. Ils seront en revanche irremplaçables pour tout ce qui concerne le traitement des photos et des dessins, tâches impossibles à réaliser avec Scribus.


Mise en page ou traitement de texte ?


Et OpenOffice.org ou LibreOffice, alors ? Dans la production imprimée, le logiciel de traitement de texte est utilisé, comme son nom l’indique, pour préparer le texte… mais pas pour faire la mise en page. Essayez donc, avec LibreOffice Writer, de mettre en place une photo ou une couleur allant jusqu’au bord de la page ; essayez d’ajouter des repères d’impression ou de découpe, ou encore de spécifier une forme de découpe particulière de votre papier… Essayez de reproduire la Une du Monde ou la mise en page d’un autre magazine quelconque. De même, comment faire dans un traitement de texte, pour être sûr dès sa création que votre document fera douze ou seize pages, sans que cela ne change jamais par la suite, parce que cela correspond à votre budget et que vous n’avez pas un centime de plus ? Vous pourrez sans doute réussir certaines de ces tâches, mais d’une façon bien plus détournée et difficile que dans Scribus.


Cela signifie-t-il que Scribus est meilleur que LibreOffice ou plus mûr ? Pas du tout. Ce sont tout simplement deux outils différents. Les traitements de texte sont des logiciels formidables dans la manipulation du texte. Ils offrent une foule d’outils simples à utiliser et productifs pour accélérer et faciliter l’écriture et la structuration du texte, ce qui repousse les outils de mise en page au second plan. En revanche, Scribus met à disposition des outils de mise en page facilement accessibles, tandis que les outils d’assistance à l’écriture de texte y sont moins fournis (par exemple, le mode navigateur est inexistant).





Dans tous les cas, choisissez l’outil qui est fait pour la tâche que vous devez réaliser. Après une petite période d’adaptation et quelques écueils, vous gagnerez en temps, en qualité et en plaisir. Ce livre a pour objectif de vous donner les moyens de produire, simplement mais précisément, des mises en page de tous types destinées à être imprimée, notamment chez un imprimeur professionnel.


Structure de l’ouvrage


Toute mise en page est un assemblage de divers éléments provenant de sources diverses : textes, photos, dessins vectoriels, base de données, etc. Voici le découpage que nous avons choisi :


Le chapitre 1 fait un petit tour du logiciel, histoire de vous donner une vision globale de l’interface et des outils importants dont nous reparlerons nécessairement par la suite. Si vous n’avez pas tout compris dans ce chapitre, s’il vous reste des questions en suspens, pas d’inquiétude ; les choses seront complétées ensuite et vous aurez tout loisir de développer votre créativité à travers ces outils.


Le chapitre 2 introduit les outils essentiels de Scribus : les cadres. En mise en page, à l’inverse de ce qu’on observe en bureautique, rien n’est possible sans les cadres. Je vous invite donc à porter une attention particulière aux différents outils dont il est question, mais aussi aux différentes manières de les paramétrer. À la fin de ce chapitre, vous saurez déjà produire des documents simples – encore un peu juste pour faire un livre illustré de trois cents pages, mais les chapitres qui suivent vous y aideront.


Le chapitre 3 présente les différentes façons d’utiliser les couleurs, afin de vous aider à améliorer l’aspect visuel de vos documents. La mise en page a en effet recours à des façons de produire plus rigoureuses pour assurer un rendu plus fiable à l’impression. Scribus adopte ces mêmes méthodes, qui sont faciles à mettre en œuvre et permettent de travailler l’esprit tranquille.


Dans le chapitre 4, c’est le traitement du texte qui est à l’honneur. En effet, si Scribus n’est pas aussi performant que LibreOffice dans la phase d’écriture du texte, il n’en reste pas moins que la finalisation d’un document contenant du texte demande souvent des finitions précises sur les lettres pour accroître la lisibilité. Scribus offre des outils remarquables de ce point de vue, et ils serait dommage de s’en passer.


Et comme les couleurs et le texte ne suffiront certainement pas et que vous risquez d’être tenté par les illustrations et photos, le chapitre 5 fournit l’occasion de parler en détail des critères habituels appliqués aux images en impression. Là encore, les cinq cents ans d’histoire de l’imprimerie ont conduit à l’adoption de « normes », auxquelles on ne se soustrait qu’au prix d’un risque accru.


Ensuite, il sera temps de voir dans le chapitre 6 comment optimiser le travail sur la présentation des pages et leur manipulation. En effet, une fois encore, contrairement aux principes observés en bureautique, la page constitue l’entité fondamentale de la mise en page, et il revient à l’utilisateur de contrôler toutes les opérations la concernant.


Enfin, il ne reste plus qu’à préparer l’impression en tant que telle, en produisant un PDF fiable : voilà l’objet du chapitre 7. C’est aussi à cette étape qu’il est temps de penser à l’archivage de l’ensemble du projet, afin de pouvoir le reprendre ultérieurement, pour une simple retouche ou une mise à jour plus profonde.




Ressources


Tous les éléments nécessaires à la réalisation des tutoriels peuvent être téléchargés sur le site des éditions Eyrolles, ainsi que sur la page dédiée au livre par l’auteur, sur laquelle vous pouvez aussi laisser vos commentaires ou poser vos questions.
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Mise en garde sur les versions


Cette deuxième édition de notre ouvrage est écrite pour la version stable 1.4 sortie en janvier 2012. Elle a fait suite à de nombreuses autres versions numérotées de 1.3.4 à 1.4rc6, qui ont permis l’ajout de fonctions fondamentales pour la publication et la productivité. La période de stabilisation a été particulièrement longue, mais nous pouvons maintenant estimer que la période difficile est passée et que la ronde des versions est terminée. L’équipe de développement de Scribus conseille donc cette version 1.4 pour une utilisation en production et demande l’abandon des versions antérieures.


En tant qu’utilisateur régulier de Scribus, j’ai pesé le pour et le contre en ce qui concerne les versions, car j’ai souvent du mal à m’en tenir aux conseils. Or la version 1.5 peut déjà être testée. Un mois à peine après la publication de Scribus 1.4, on voit déjà tout le potentiel de Scribus 1.5 en termes de rapidité et de futures fonctionnalités. Certaines régressions sont à déplorer, mais elles seront certainement résolues prochainement.


Sachez cependant que si vous êtes curieux et intéressé pour prendre de l’avance, l’équipe de Scribus ne garantit pas encore la stabilité et la fiabilité de cette version 1.5. Si vous n’aimez pas le risque, cantonnez-vous à la version officielle actuelle 1.4, sur laquelle porte évidemment ce livre, même s’il pourra parfois faire des apartés sur les versions antérieures ou futures. Quel que soit votre choix – rester sur un ancienne version, prendre la 1.4 ou tester la version en développement –, notez bien que les fichiers créés dans une version ne peuvent être ouverts dans une version plus ancienne de Scribus. Cela impose donc d’être rigoureux, en particulier si vous travaillez en équipe : il sera dans ce cas plus simple que tous les membres de votre équipe utilisent la même version – une petite réunion s’imposera peut-être…
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Commencer bon pied bon œil


Scribus se présente comme la plupart des logiciels… avec pour objectif de produire des documents destinés à l’impression professionnelle. Il est donc organisé en fonction des habitudes de ce métier, et cela se ressent tant dans l’interface que dans les procédures.
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En toute chose, pour bien arriver, il faut bien partir et, selon l’adage « lentement mais sûrement », commençons en douceur en faisant fi des problèmes d’installation. Après l’avoir installé, nous explorons tout d’abord le logiciel pour comprendre l’organisation générale de son interface et décrire rapidement quelques fenêtres essentielles. Nous pourrons alors nous lancer dans une petite mise en pratique, une mise en jambe pour nous donner du cœur à l’ouvrage et voir globalement comment réaliser un document simple de A à Z. Bon nombre d’éléments abordés sommairement à cette occasion sont détaillés par la suite, avec tout l’intérêt qui leur est dû.


Installer Scribus


Avant d’installer Scribus, commençons simplement par mentionner qu’il fait partie d’une famille de logiciels composée entre autres de Gimp et Inkscape, dont nous avons parlé dans l’avant-propos. Ceux-ci peuvent être considérés comme d’indispensables compléments dans le cadre de ce qu’on appelle dans le jargon professionnel la PAO (publication assistée par ordinateur). Ces trois logiciels font eux-mêmes appel dans leur fonctionnement à d’autres logiciels libres, dont un nous est particulièrement utile pour la manipulation des fichiers à imprimer : Ghostscript.




TECHNIQUE Ghostscript, l’interpréteur de PostScript libre


Ghostscript est un logiciel libre permettant d’interpréter le langage PostScript, mis au point par Adobe il y a déjà presque trente ans. PostScript est un langage spécialisé dans la description de pages pour les imprimantes, les textes, polices, couleurs, images vectorielles et matricielles étant inclus dans un même fichier. PostScript est reconnu par la plupart des imprimantes (laser) haut de gamme. Nous aborderons les détails techniques concernant Ghostscript dans la section consacrée à l’impression en fin d’ouvrage.





Ghostscript est un logiciel pointu, spécialisé dans des tâches très particulières liées à l’impression. Avant d’entrer dans les détails techniques en fin d’ouvrage (voir chapitre 7), retenez simplement deux choses : sans Ghostscript, vous obtiendrez difficilement un résultat parfait et, surtout – ce qui vous parle peut-être davantage –, certains types d’images ne pourront malheureusement pas être utilisés. Ainsi, avant d’installer Scribus, vous devez installer au moins Ghostscript, comme nous le décrivons dans les paragraphes qui suivent.


Scribus possède d’autres dépendances, c’est-à-dire des relations à des logiciels libres développés par d’autres équipes. Lors de son installation, toutes les liaisons nécessaires sont automatiquement effectuées, si bien que vous n’aurez pas à vous en préoccuper.


Installation sous Windows


Installer Ghostscript


Avant tout chose, il convient d’installer Ghostscript. Pour obtenir la dernière version correspondant à votre système d’exploitation, rendez-vous à l’adresse suivante :




[image: image] http://www.ghostscript.com/download/gsdnld.html





Toutes les versions y sont disponibles et nous conseillons celles de la colonne GPLV3, pour des raisons de contrat d’utilisation. Dans le cas où vous auriez besoin d’un support commercial, envisagez la possibilité d’utiliser l’autre version. Si vous ne savez pas quelle version télécharger, essayez l’un des fichiers .exe proposés et, si la procédure d’installation échoue, il vous suffit de réessayer avec le second. Si vous connaissez votre matériel informatique, le choix est évidemment plus simple : l’un des fichiers est prévu pour les processeurs 32 bits et l’autre pour les processeurs 64 bits ; cela est en général écrit auprès de votre clavier sur un petit autocollant ou dans le propriétés de l’ordinateur.


L’installation de Ghostscript est très simple.


1 Double-cliquez sur le fichier téléchargé.


2 Cliquez sur Setup dans la fenêtre.


3 Une nouvelle fenêtre apparaît, dans laquelle il faut simplement cliquer sur Install.


Vous voyez alors défiler une liste de noms de fichiers : ce sont tous les fichiers nécessaires au bon fonctionnement de Ghostscript. La procédure d’installation est terminée.
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FIGURE 1–1 Installation de Ghostscript sous Windows


Installer Scribus


Nous pouvons à présent passer à l’installation de Scribus. Pour cela, rendez-vous à l’adresse suivante pour récupérer la dernière version du logiciel :




[image: image] http://sourceforge.net/projects/scribus/files/scribus/1.4.0/





Le fichier portant l’extension .exe est celui prévu pour Windows.


Si vous avez déjà tenté d’installer une version antérieure de Scribus, le programme d’installation vous demande si vous souhaitez la supprimer. Si vous n’avez pas de raison particulière de la conserver, supprimez cette ancienne version, afin de limiter les conflits entre versions. Cliquez donc sur le premier bouton Oui, puis sur le second, puis sur Désinstaller.




PAS D’INQUIÉTUDE Suppression d’une version antérieure


L’installeur de Scribus détecte automatiquement l’existence d’une ancienne version et vous propose de la supprimer. Faites-le sans hésitation si vous souhaitez réduire les difficultés d’utilisation.





La procédure d’installation commence alors.


1 Choisissez tout d’abord la langue souhaitée parmi celles proposées dans la liste déroulante, par exemple Français.







BON À SAVOIR Langue de travail


La langue de l’interface de Scribus peut être modifiée à tout instant via le menu Fichier>Préférences.





2 Cliquez sur Suivant, acceptez les termes de la licence GPL (voir l’aparté ci-après) en cochant la case correspondante, puis cliquez sur Suivant.


3 Dans la fenêtre suivante, il est conseillé d’activer l’option Additional Fonts, qui va ajouter des polices. Nous vous recommandons également l’option Desktop shortcut, qui permet de créer un raccourci sur le bureau, tandis que Shortcut for all users ajoute un raccourci pour tous les comptes utilisateurs de l’ordinateur. Cochez les options qui vous intéressent.


4 Enfin, Scribus vous demande dans quel dossier de votre disque dur vous souhaitez installer le logiciel. Il est généralement inutile de modifier le choix par défaut. Cliquez sur Suivant pour procéder à l’installation.


5 À la fin de la procédure, décochez la case vous proposant d’ouvrir le fichier README, puis cliquez sur Fermer.


Scribus devrait alors apparaître dans le menu Démarrer, avec toutes les applications présentes sur votre ordinateur.
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FIGURE 1–2 Installation de Scribus sous Windows





Vous pouvez à présent supprimer les fichiers que vous aviez téléchargés.




LICENCE GNU GPL


La licence de Scribus est la licence GPL (ou GNU GPL), de même que pour Ghostscript. C’est la plus répandue dans le monde du logiciel libre. Le texte original en anglais peut être consulté à la page :


[image: image] http://www.gnu.org/licenses/gpl.html


Des traductions non officielles en français des versions 2 et 3 peuvent être trouvées aux adresses suivantes :


[image: image] http://www.linux-france.org/article/these/gpl.html (version 2)


[image: image] http://www.april.org/files/groupes/trad-gpl/doc/GPLv3/ 
www.rodage.org/gpl-3.0.fr.html?q=groupes/trad-gpl/doc/GPLv3/ 
www.rodage.org/gpl-3.0.fr.html (version 3, traduction en cours au moment où ces lignes sont écrites, la partie du site semble malheureusement inaccessible)





Installation sous GNU/Linux


Sous Linux, il existe mille façons de procéder, de la plus simple à la plus complexe, en fonction de votre expérience et de vos besoins. Cela va du simple clic à la compilation de l’application de développement. Nous ne traitons ici que de la simple installation.


Sous de nombreuses distributions, et en particulier sous Ubuntu basée sur Debian, le gestionnaire de paquets Synaptic est livré par défaut, et permet d’installer et de désinstaller très facilement des logiciels. Vous pouvez donc utiliser cet utilitaire pour trouver les paquets qui correspondent à vos besoins.




BON À SAVOIR Versions de Scribus à télécharger


Il existe de nombreuses versions de Scribus, si bien qu’il n’est pas toujours évident de s’y retrouver dans cette pagaille. Si vous souhaitez installer la version stable, téléchargez l’archive intitulée simplement scribus. Scribus-ng est une version de développement, déconseillée pour la production puisqu’elle peut s’avérer instable. Sur l’illustration 1-3, la version Scribus-ng proposée est la version 1.3.4, pourtant assez âgée. Cela dépend simplement de votre distribution, car sur certaines d’entre elles, scribus-ng pourra aussi être la 1.3.5.








Installation avec Synaptic


1 Une fois Synaptic lancé, cliquez sur Rechercher.


2 Dans la fenêtre qui suit, effectuez une recherche par nom et par description, en saisissant tout simplement Scribus dans le champ approprié.


3 Cochez ensuite les ressources qui vous semblent utiles : scribus est la seule nécessaire, mais les autres peuvent la compléter harmonieusement.


4 Effectuez également une recherche sur Ghostscript. Vous devriez trouver un paquet correspondant exactement à ce nom.


5 Cochez-le, puis cliquez sur Appliquer. Lorsqu’un résumé s’affiche, cliquez à nouveau sur Appliquer.


Il n’y a alors plus qu’à attendre quelques secondes… et le tour est joué !
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FIGURE 1–3 Installation de Scribus sous Linux avec Synaptic





Installation sous Mac OS X


Installer Ghostscript


L’installation de Ghostscript est là aussi très simple. Si vous ne possédez pas la dernière version, téléchargez l’archive gplgs-8.71.dmg à l’adresse suivante :




[image: image] http://www.openprinting.org/download/printdriver/macosx/gplgs-8.71.dmg





1 Double-cliquez sur le fichier téléchargé, qui a dû être monté sur le bureau.


2 Une fenêtre décrivant le contenu du paquet apparaît alors. Cliquez sur GPL Ghostscript.mpkg afin de lancer le programme d’installation.


3 Dans la fenêtre suivante, cliquez simplement sur le bouton Continuer.


4 Faites de même sur la page de présentation de Ghostscript, puis sur la page du contrat de licence (il s’agit de la licence GNU GPL, comme pour Scribus, voir l’aparté page 8). Confirmez votre accord sur les termes de la licence en cliquant sur Agree.


5 Sélectionnez ensuite le disque sur lequel Ghostscript sera installé, en général Macintosh HD.


6 Enfin, cliquez sur Continuer, puis sur Installer dans la nouvelle fenêtre qui apparaît.


L’installation est terminée !
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FIGURE 1–4 Installation de Ghostscript sous Mac OS X


Installer Scribus


Installons à présent Scribus, opération beaucoup plus simple et plus rapide. Pour cela, téléchargez la dernière version à l’adresse suivante :




[image: image] http://sourceforge.net/projects/scribus/files/scribus/1.4.0/





Le fichier portant l’extension .dmg est prévu pour Mac.


1 Une fois téléchargé, double-cliquez dessus afin de l’exécuter.


2 L’icône de Scribus apparaît alors à côté du répertoire contenant vos applications. Glissez simplement l’icône de Scribus sur l’icône Applications dans la fenêtre.
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FIGURE 1–5 Installation de Scribus sous Mac OS X


Vous pouvez désormais lancer Scribus.


Découvrir l’espace de travail : la fenêtre de création de document


Partons maintenant à la découverte de l’environnement de travail. Comme tout logiciel, Scribus possède des outils permettant d’agir sur l’espace de travail, paramétrables au moyen de différentes fenêtres.


Au lancement de Scribus, aucun document n’est ouvert. Seule une fenêtre trône au milieu de l’écran, intitulée Nouveau document. Ce n’est pas une fenêtre anodine. En effet, nombre des valeurs saisies dans cette fenêtre au départ sont déterminantes pour la suite.


Parmi ces paramètres, le plus simple et le plus courant est le format du papier. Si vous cliquez sur OK sans même savoir ce que vous souhaitez obtenir comme résultat, vous risquez fort de vous retrouver bloqué à la fin de votre travail, et peut-être bien contraint de tout recommencer. Ne négligez donc pas cette première étape essentielle.
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FIGURE 1–6 Impossible de manquer cette fenêtre qui s’ouvre par défaut au lancement de Scribus.


Bien préparer son travail


Définir son document


Ainsi, avant de renseigner les champs de paramétrage de cette fenêtre, il est important que vous ayez bien défini le document que vous souhaitez produire :


• le type de document (brochure, catalogue, newsletter, flyer…) ;


• ses caractéristiques (dimensions, couleurs…) ;


• son aspect graphique (avec, au minimum, un petit croquis qui vous guidera tout au long de votre travail sur ce document).







MÉTHODE Communiquer : le réconfort après l’effort


Un concept simple en termes de communication : « ce qui se conçoit clairement s’énonce clairement ». Si vous n’arrivez pas à définir précisément la façon dont vous souhaitez valoriser votre discours, comment serait-il possible, en effet, que le lecteur le comprenne à votre place ?


Dans Scribus, comme avec vos autres outils, la présentation vaut autant que l’énoncé. Ne demandez pas aux milliers de destinataires de votre document de faire l’effort que vous ne voudriez vous imposer à vous-même pour comprendre votre document. Ce ne sont généralement pas eux qui ont un intérêt à vous lire, mais vous qui cherchez à être lu. Souvenez-vous toujours de cette évidence pour ne pas inverser les rôles et risquer ainsi de « mécommuniquer ».





Choisir son imprimeur


Une bonne préparation du travail suppose également de connaître le budget attribué à l’impression et de bien choisir son imprimeur. L’idéal est sans doute de choisir un imprimeur capable de vous donner certains conseils de réalisation au vu de sa méthode de production.


Considérez l’imprimeur à la fois comme votre meilleur allié pour arriver à un résultat de qualité irréprochable, et comme un adversaire qu’il vous faudra pousser à l’exigence souhaitée. Vous aurez beau produire un document de la meilleure qualité qui soit, si vous ne savez vous mettre d’accord avec lui sur vos envies, vous risquez d’être déçu du résultat. Et comme souvent, vous l’accuserez de mauvais travail et lui fera de même… et vous aurez nécessairement tous les deux raisons !




CONSEIL Des prestataires sur la même longueur d’ondes


Toute entreprise vise à augmenter sa productivité. Pour cela, chacune s’organise de la façon qu’elle estime la meilleure au vu de ses objectifs. Mon conseil serait donc le suivant : si le courant ne passe pas avec un prestataire, c’est peut-être que vos méthodes sont incompatibles. Dans ce cas, à moins qu’il ne propose une compétence particulière dont vous avez absolument besoin, allez voir ailleurs sans hésiter.








Principaux réglages


Les marges d’impression


L’option Marges permet de spécifier des repères de marge, car les marges réelles n’existent pas en impression professionnelle. Le détail vous aura peut-être échappé, mais la plupart des documents disponibles dans le commerce sont imprimés jusqu’au bord du papier. Ce paramètre est donc uniquement indicatif et s’avère surtout utile pour organiser la régularité de la mise en page ou pour gérer vos impressions sur vos imprimantes locales.


Si vous souhaitez utiliser votre imprimante personnelle, cliquez sur le bouton Marges de l’imprimante et sélectionnez votre modèle d’imprimante dans la liste. Ainsi, les champs seront automatiquement remplis par les valeurs adéquates pour votre matériel.


[image: image]


FIGURE 1–7 Les marges ont une importance relative selon votre méthode de travail et le type d’impression que vous envisagez.


Le fond perdu


Le fond perdu est une sorte de marge externe au document, utilisée par l’imprimeur pour faciliter le massicotage. Cette technique, consistant à placer une image ou une couleur légèrement en débord de la page, permet notamment d’être sûr qu’une image ou un fond coloré iront jusqu’au bord de la page une fois la page massicotée.


Le réglage du Fond perdu est, comme celui des marges, discutable. Il dépend en effet des méthodes de fabrication de l’imprimeur. De manière générale, une valeur de fond perdu de 5 mm est considérée comme acceptable. Mais dans tous les cas, demandez confirmation à votre imprimeur.







ASTUCE Unité de mesure


Si vous n’avez pas défini les millimètres comme unité par défaut, inutile de tenter de convertir la valeur de fond perdu. Il vous suffit de saisir 5mm dans le champ approprié et Scribus se chargera d’effectuer la conversion pour vous.
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